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L’APPEL 



Ma grand-mère disait 
toujours qu’il n’était 
que trop facile de 
voir les ténèbres 
autour de nous.

E�e racontait que si 
l’on tendait l’orei�e, 

on pouvait entendre la 
Lumière nous a�eler. A�ez, 

un peu de 
nerf !

Père !

Mais co�e la nuit cha­e 
le jour, les ténèbres ne 

sont jamais bien loin et les 
ombres nous gue�ent 

perpétue�ement.

Ce�es et ceux qui en 
récha�ent s’efforcent de 
survivre tant bien que mal. 

Mais on ne peut 
pas toujours se 
contenter de 

survivre.

FUYEZ !
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Je croyais que l’a�el de 
la Lumière me serait plus 
audible dans la hu�e où 
ma grand-mère avait vécu 

ses vieux jours.

Quand j’étais enfant, 
e�e aimait me parler 

de l’époque où e�e était 
paladine, avant que l’âge 

et la faible­e ne 
l’empêchent de porter 
l’épée et le bouclier.

N’importe qui 
peut manier le 
pouvoir de la 
Lumière, petite 

Sorcha, à 
condition de 

savoir s’y 
prendre.

E�e ne m’avait 
pas seulement 
transmis ses 

histoires, mais 
au­i toute la 

sage­e acquise 
au fil de ses 

a�ées aux côtés 
des sentine�es 
de la Lumière.

Chaque jour, je m’entraînais 
jusqu’à ce que mes muscles 

devie�ent douloureux afin de 
pouvoir protéger mon vi�age…

Lumière, 
prête-moi 
ta force !

Et je m’exerçais 
au maniement des 
armes avec l’épée 
d’une paladine. 
Ce�e de ma 
grand-mère.

Malgré mes 
efforts, je 
n’entendais 
toujours pas 
la Lumière 
m’a�eler.



Les ténèbres, en 
revanche, n’avaient aucun 

mal à me trouver.

Mais je n’étais 
plus ce�e petite 
fi�e effrayée qui 
avait qui�é son 

vi�age.

J’avais à présent 
la force de ma 
grand-mère.

il n’était pas rare que 
ma route croise ce�e 
d’âmes a ablées par 

les ténèbres et 
réclamant justice.

Halte, 
voleur ! 

Plutôt que 
d’exécuter les 
coupables, je 

leur lai�ais une 
chance de se 

repentir.

Rends ce 
que tu as 
dérobé et 
je te lai�e 

la vie 
sauve.

Je rendais la justice 
te�e que j’aurais 

voulu la voir.



Mes exploits 
ne pa�èrent 
pas inaperçus.

Viens avec moi… 
et tu pou�as 

dévelo�er tout 
ton potentiel.

C’est ainsi que je traversai 
les mers Jume�es avec la 
sentine�e de la Lumière 
pour rejoindre le camp 

d’entraînement.

Tout ce 
bleu, je 

n’avais jamais 
vu ça !

Suivirent de longues a�ées pa�ées 
à pou�er nos corps dans leurs 
derniers retranchements pour 
maîtriser l’épée et le bouclier.

Cependant, nous 
avions beau étudier la 
véritable nature de la 
Lumière, je n’entendais 
toujours pas son a�el.

Lorsque vint le 
moment d’escalader 

la montagne et 
d’affronter mon ultime 
épreuve, je m’a�endais 

à ne trouver que 
l’échec au so�et.



Mais à la fin de mon ascension, 
je m’inte
ogeai : et si j’avais 
mal compris les récits de ma 

grand-mère et les enseignements 
des sentine�es ?

J’avais pa�é de 
longues a�ées à 
a�endre que la 

Lumière me trouve. 
Mais peut-être était-ce 
à moi de la chercher. 

Là, au so�et 
des Confins de 
la Lumière, je 

l’entendais enfin 
m’a�eler. Je la 
sentais en moi.

J’étais enfin une paladine, co�e 
ma grand-mère avant moi. il était 
temps de rentrer chez moi, de 
protéger mon vi�age et ma 

mère du danger.



À mon retour, je 
découvris le vi
age 

en proie à un te�ible 
siège et il me fa
ut des 
heures pour fendre les 

hordes de monstres.

Lorsqu’enfin 
j’a�eignis ce qui avait 
été mon foyer, cet 
endroit que je me 

préparais à défendre 
depuis si longtemps…

il était trop tard. 
il ne restait plus 

perso�e à protéger. 
pas même ma mère.

L’espace d’un instant, 
je cédai presque au 

désespoir.

Non…

En tant que 
paladine, j’ai le 

devoir de protéger 
tout Sanctuaire. 

Alors je le 
protégerai.

Mais je pris 
conscience que 
je n’avais pas 
été a�elée 

pour défendre 
ce seul vi
age. 


